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Pèlerins en marche, publiée 4 fois
par année, est une revue
catholique de formation et
d’information du Mouvement des
Cursillos francophones du Canada.
Les auteurs assument l’entière
responsabilité de leur texte.

Le Mouvement des Cursillos est un
mouvement de l’Église catholique né
au cours des années 1940 sur l’île
Majorque (Espagne). Un groupe de
jeunes laïcs, animé par Eduardo
Bonnín et l’abbé Sebastián Gayá,
était préoccupé par la situation
religieuse du temps et voulait y
remédier. L’Évêque les encouragea à
poursuivre leurs efforts qui se sont
cristallisés dans cette formule :

• Se décider à vivre et à partager ce
qui est essentiel pour être chrétien;
• Créer des noyaux d’apôtres qui
vont semer l’Évangile dans leurs
milieux.
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n ce moment même, sur notre belle planète
bleue ciel, 200 millions de frères et sœurs
chrétiens sont persécutés à cause de leur foi.

Un chiffre effarant, et pourtant, il semble y avoir collusion
parmi la majorité des medias pour garder le silence à ce
sujet. La raison de ce silence est inexpliquée mais on sait
que les menaces de représailles sont prises au sérieux car
le fanatisme est monnaie courante dans le milieu.

Chaque année, l’ONG chrétienne
Portes Ouvertes [www.portesouvertes.fr]
publie l’Index mondial des persécu-
tions. Il s’agit d’un classement des 50
pays où les minorités chrétiennes
subissent des exactions. Dans le top 5
des pays où les chrétiens sont les plus
persécutés, on trouve en 2010 : la
Corée du Nord, l’Iran, l’Arabie saoudite,
la Somalie et les Maldives. Les
extrémistes islamiques sont particu-
lièrement agressifs envers les groupes
chrétiens. Tout récemment encore, ils
reprochaient au gouvernement algérien
une attitude trop indulgente envers les
églises chrétiennes. Le « Barnabas
Fund », organisme voué à la défense des
chrétiens persécutés dans les régions à
dominance islamique disent que 34
millions de chrétiens vivant dans les
pays africains du Nord ont vu s’installer dans les mois
récents une discrimination officielle et organisée à
l’encontre des chrétiens évangélistes. La moitié des
congrégations protestantes de ces pays ont reçu l’ordre
de cesser leurs opérations même si elles existaient depuis
de nombreuses années.

Et le pire, c’est que la grande majorité des personnes qui
vont lire ceci vont écarquiller les yeux, incrédules. Nous
n’avons jamais eu, ici, à nous battre pour défendre notre
foi. Est-ce à partir de là qu’il est possible d’expliquer
notre indifférence? Il y a quelques semaines à peine, au
Bye Bye télévisé de l’année 2010, sous le thème « Les

Arriérés », la seule minute consacrée à la pratique
religieuse stigmatisait le conservatisme chrétien et
l’associait allègrement avec la pédophilie. Aucune
protestation! Les pratiquants sont maintenant
minoritaires et, quand on est minoritaire, on se la ferme!
Il n’y a pas si longtemps, au Québec, nous étions
pratiquement tous des chrétiens automatiques. Aucun
effort à faire, tout marchait tout seul. Dans l’espace d’une

seule génération, les choses ont
complètement changé. Alors qu’un non-
pratiquant était discrètement pointé du
doigt, c’est maintenant le pratiquant qui
est mal à l’aise de se signer en public.

Et chez nous, au Cursillo, qui doit
regrouper les leaders de la communauté,
les soldats du Christ, sommes-nous
vraiment des défenseurs de l’Église
catholique? Il y a très certainement un
lien à faire avec la baisse de la pratique
religieuse et la faiblesse marquée du
parrainage au sein du Mouvement.
Serait-on comme gêné de notre foi?
Manquons-nous d’arguments pour
convaincre notre entourage d’entre-
prendre une réflexion sérieuse de leur
vie spirituelle? PEM, lui, refuse de se la
fermer! Ce numéro de la revue a
l’intention nette de vous sensibiliser à

cette nouvelle problématique mondiale. Regardez autour
de vous : les sectes sont en croissance rapide, elles
recrutent des nouveaux membres sous notre nez, parlent
avec conviction de leur foi et ne craignent pas de
confronter la foi chrétienne. Comme premier devoir, nous
devons nous sensibiliser les uns les autres et protéger nos
enfants contre leur infiltration sournoise... C’est dans
l’Évangile, le Seigneur nous avait prévenus : les faux
prophètes sont là! Qu’attendons-nous pour réagir?

Jacques Deschamps 
jacques@cursillos.ca

Éditorial

Révélation surprenante
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ieu le Père a créé des milliards d’enfants depuis
le début des temps. Nous faisons tous partie de
cette famille divine. Il nous a tous légué le

même privilège : l’Amour.

Mais comme dans toutes les familles, grandes ou petites,
les parents et les enfants sont tellement différents que
vient le jour où chacun vise à s’affirmer, à trouver sa
liberté, son autonomie et à annoncer sa propre vérité
comme si c’était LA vérité; même si la Vérité est l’Amour.

Chacun travaille à sa quête de vérité et pour y arriver nous
succombons tous à trois tentations : celle de la compé-
tence, celle de la popularité et celle de la puissance :

• la vérité qui me donne l’impression de compétence et
de pertinence pour résoudre des difficultés et de
trouver la solution aux problèmes sociaux et personnels
du monde qui m’entoure;

• la vérité qui me donne l’impression d’être reconnu,
populaire, spectaculaire, que mon petit moi est
important, en fait le plus important, le Moi qui est
adulé par le monde qui me côtoie;

• la vérité qui me donne l’impression d’être puissant,
fort, avec un tel pouvoir que je peux, d’un geste,
ordonner et contrôler tout ce que je désire...

Mot du National

Dieu n’a pas fini de pleurer
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D Le Fils de Dieu a eu à éviter ces mêmes tentations
puisqu’il n’a pas accepté de changer les pierres en pain;
il n’a pas voulu se jeter en bas du temple; il a refusé de
s’approprier tous les royaumes que le Malin lui offrait
(Mt 4, 1-10). Pourquoi? Parce qu’il voulait annoncer la
Vérité de son Père : l’Amour. Et les chrétiens en font-ils
autant? Malheureusement non, et c’est pour cela que
dans notre monde actuel Dieu pleure :

• quand ses enfants qui prient à genoux dénigrent ceux
qui prient debout; 

• quand on tue au nom de la vie; quand on ment au
nom de la vérité; 

• quand on hait au nom de l’amour; quand on crée les
ténèbres au nom de la lumière; 

• quand on offense au nom de la morale; quand on
sème le doute au nom de la foi.

À ses milliards d’enfants, Dieu a légué l’Amour, la Vérité.
Qu’a fait le monde de cet héritage? Qu’ai-je fait moi-
même, en tant que cursilliste? Suis-je fidèle aux engage-
ments pris le soir de la Clausura? Suis-je accueillant pour
les différents? Suis-je capable d’admettre que je ne
possède pas LA vérité? Suis-je toujours en marche ou si je
suis devenu un pèlerin retraité? Est-ce que le Christ peut
toujours compter sur moi?

Gaëtan Lacelle
ganilac@sympatico.ca

Photo : Undermix
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On nous écrit... Nous répondons!
Bouche bée

Nous vous remercions beaucoup pour nous avoir fait
parvenir le dernier Pèlerins en marche. Il a de la gueule!!!

Carmen Lucía, secrétaire des Ediciones Trípode
Caracas

NDLR. C’est bien utile d’avoir une... pour sourire à vos
gentils commentaires.

Numéro spécial

Ce numéro 32 est, comme toujours, intéressant et
d’actualité. C'est aussi un numéro à tirer « en spécial » vu
son intérêt pour aujourd'hui. 

S. A. , Ontario

NDLR. Être d’actualité est un de nos grands soucis. Merci
d’avoir perçu nos efforts. 

Une équipe du tonnerre

Le PEM no 32 encore une fois remarquable! Quelle
équipe de rédaction! Quel graphiste! Bonne
continuation! 

R. S., Montréal 

NDLR. Les sportifs ne parlent que de la puissance de
l’équipe. Nous aussi, nous donnons notre 110 %.

Transports écologiques

Merci de ce beau numéro sur l’environnement! Il m’est
arrivé juste avant mon départ : je le lirai pendant mon
trajet en train. 

V. L. , Italie

NDLR. Lire Pèlerins en marche dans un train en marche!
Superbe environnement!

Bouffée d’air frais

J’ai reçu le pdf de PEM sur la beauté de la Création :
quelle coïncidence! Je suis bénévole le mercredi dans
une œuvre fondée par un Franciscain destinée aux
jeunes de la rue. Leur « siège social » est localisé sous un
pont de chemin de fer, et alors que le Père cherchait à
donner un nom au local, une dame en y entrant
s’exclama : « Quel courant d’air! » Le nom est resté!
C’est au « Courant d’air » que les jeunes apprennent à
prendre soin de leur environnement : alors vous
comprenez que les articles de PEM arrivent à point... Je
vais en profiter pour faire de la publicité à notre cher
Mouvement qui est en jachère à Liège. 

E. A., Belgique

NDLR. C’est tout bien dit. Les jeunes ont droit à des
« courants d’air » vivifiants et non pollués. 

Causes, toujours!

Étrange, il y a à peine quelques semaines, j’ai pris
conscience que la force de mon engagement envers les
Cursillos d’Afrique s’enracinait dans le fait que j’y avais
perçu un puissant outil de développement social tout
autant que spirituel pour ces jeunes gens. J’ai réalisé à quel
point cette double dimension est importante pour moi.
Poursuivant ma réflexion, j’ai pensé que si j’avais encore
l’énergie de m’investir pour une nouvelle cause,
localement, ce serait celle de l’environnement. Et voilà que
je reçois le No 32 de PEM sur l’écologie! Quel bonheur!  

H. D., Montréal

NDLR. « Il n’y a pas de hasard » a dit un grand homme, et
s’il y en a, ils sont toujours heureux.

Photo : iStockphoto

Pour nous faire part de vos commentaires

Joignez-nous par courriel à pem@cursillos.ca
ou par la poste à l’adresse suivante : 

Pèlerins en marche
436 - 1330, ch. Sainte-Foy, Québec (Qc) G1S 2N5

CANADA

Pèlerins en dialogue
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Pèlerins d’ici

Dis-moi : où est-il, ton Dieu?
ourquoi les tsunamis? les inondations? le cancer?
la mort des enfants? la persécution? la violence?
Pour trouver des réponses, j’ai lu des auteurs

bien plus savants que moi sur le sens de la souffrance. J’ai
longtemps questionner Dieu. C’est si facile d’accuser Dieu
de vouloir nous punir en provoquant la souffrance. Le
Dieu que j’ai rencontré en moi et auquel je crois ne peut
rien faire d’autre que d’aimer.

J’ai appris des parents. Ils sont en amour avec leurs enfants.
Ils souhaitent le meilleur pour eux. Ils ne veulent surtout
pas qu’ils souffrent. Ils leur enseignent à faire ceci ou à ne
pas faire cela. Malgré leur amour, leurs conseils, l’enfant se
blesse, se brûle les mains, se fait frapper par une auto,
fréquente la drogue, s’injecte une surdose et en meurt. Est-
ce que les parents ont voulu cela? Est-ce qu’un parent veut
provoquer la souffrance de son enfant pour tester son
obéissance? Que non! Ce serait aussi absurde que de dire :
si au moins ils avaient attaché leurs enfants dans la maison
pour qu’il ne leur arrive rien de mal!

Pourquoi en serait-il autrement pour Dieu qui nous aime
à la folie? Dieu a pris le risque de nous créer libre de
choisir, libre de dire OUI ou NON à son rêve de bonheur
pour chacune de ses créatures, libre de nous laisser
envelopper de sa tendresse, libre d’aimer... C’est là que
« le bât blesse ». Il aurait été tellement moins engageant
et moins culpabilisant d’avoir été créé robot. Tout aurait
dépendu de Lui et c’est avec raison que nous aurions pu
rejeter la faute sur Lui. Je n’aurais pas à faire ce choix du
OUI ou du NON. Dieu a choisi de ne pas réussir sans ma
collaboration. Ce n’est pas banal quand même. Et Il nous
a tout donné à l’intérieur de nous, en notre être, pour
que nous réussissions notre vie. Il réside au cœur du
cœur de chacun et chacune pour nous guider.

Nous polluons cette terre qu’Il a remise entre nos mains.

Nous fuyons nos souffrances intérieures dans la
consommation.

Nous nous nourrissons de violence et de guerres.

Nous cultivons la rancune, les préjugés, la haine et la
colère.

La pollution, le stress, la malbouffe provoquent les
maladies.

Le refus de faire silence pour entendre Dieu nous dire
son amour et sa tendresse provoque en nous des
difficultés à aimer et à pardonner. Et que dire des effets
dévastateurs des ces dieux omniprésents dans le cœur de
chaque être humain : l’avoir et le pouvoir.

La souffrance, c’est la conséquence de mes choix. Dieu
ne veut pas la souffrance mais, à chaque fois que je me
fais mal ou que je fais mal à l’autre, il m’invite à me
déposer en son amour pour que j’apprenne qu’il y a un
chemin certain de bonheur. Dieu fait avec nos non. Il
nous aide à nous construire à travers nos souffrances. 

Si Dieu empêchait que l’on se fasse mal, que l’on se
détruise, que l’on se rende malade, il tricherait avec le
choix qu’il a fait de nous aimer assez pour croire que le
bien en nous triomphera du mal, que la vie, sa vie en
nous, gagnera sur la mort.

Monique Bourgeois
monique@cursillos.ca

P

Photo : dna.fr

Cathédrale syriaque après une fusillade
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Un autre pionnier du MC disparaît
Guillermo Payeras, AS du Cursillo no 1, en 1949

e 16 juillet 2010, après une longue maladie, est
décédé à Majorque, le père Guillermo Payeras,
celui qui avait été l’Animateur spirituel du

Cursillo no 1, en janvier 1949, au Monastère de San
Honorato (cf. « Survol Historique du MC », par Loyola
Gagné, s.s.s., Secrétariat du MCFC, 2000, p. 11, no 29).

Mais le plus grand rôle joué par l’abbé Payeras a été
quelques années plus tard, lorsque les Cursillos ont été
mis hors-la-loi par Mgr Enciso (voir détails à ce sujet dans
le même « Survol historique », p. 20, nos 45 et suivants).
La plupart des prêtres avaient suivis l’exil de Mgr Hervás
et l’abbé Payeras avait été le seul à demeurer au diocèse
de Palma (Majorque) pour accompagner les laïcs. Étant
proche de Mgr Enciso, cela lui a permis, le moment
venu, d’aborder auprès de l’évêque la question délicate
de repartir le Mouvement des Cursillos. Il lui fit
comprendre qu’il y avait un groupe de laïcs bien formés
et qui étaient prêts à recommencer, à la condition de
donner les fins de semaines sans modifier une virgule de
celles qui avaient été données avant l’interdiction. Le
père Payeras réalisa une intervention mémorable, de
haut calibre intellectuel, devant l’évêque, à tel point que

ce dernier accepta la demande du groupe des laïcs. Mais
à son tour, l’évêque posa une condition sévère : que ni
Eduardo Bonnín ni Almendro fassent partie des équipes
des nouveaux Cursillos.

On sait qu’Eduardo était l’idéologue du Cursillo;
Almendro, pour sa part, est celui qui, nouveau converti
enflammé, parlait très fort devant le St-Sacrement dans
les visites à l’église. (NDLR. Peut-être est-ce celui-là même
qui avait frappé la porte du Tabernacle et que l’évêque
n’avait pas apprécié? Cf. Pèlerins en marche, no 17,
p. 21). De toute façon, les deux provoquaient de
l’urticaire chez la hiérarchie. La mort dans l’âme, le
groupe de laïcs accepta : c’était la seule manière de
pouvoir reprendre les Cursillos. C’est donc grâce à un
prêtre qui a su rester proche des pionniers qui s’étaient
dispersés durant la diaspora, que le Cursillo a pu
reprendre vie à Majorque. Eduardo ne resta pas les bras
croisés : il accompagna les petits groupes qui se
formaient. Et un jour, Mgr Enciso reconnut qu’il avait été
mal informé et qu’il avait pris ce jour-là une mauvaise
décision (cf. « Survol Historique », p. 22, no 51). 

Traduit de Editorial De Colores, Argentina

L

Pèlerins d’ailleurs

C’était le thème du message de Benoît XVI pour la 44e Journée mondiale de la Paix, le premier janvier. Ce
thème est d’une grande actualité non seulement en raison des persécutions des chrétiens dans les régions du
monde où ils sont en minorité – notamment le Moyen Orient ou dans différents pays d’Asie – mais aussi dans
l’Europe actuelle, comme vient de le montrer le rapport à propos duquel Radio-Vatican a titré : « Les chrétiens
menacés en Europe dans l’exercice de leurs droits! » Et il insistait : « Il n’est plus nécessaire d’aller en Chine ou
au Pakistan pour constater que les chrétiens ont de plus en plus de mal à s’exprimer dans l’espace public.
Même si personne n’en parle, les profanations et les actes de vandalisme contre les symboles chrétiens sont de
plus en plus fréquents en Europe. » Benoît XVI a plusieurs fois fait observer que ce manque de liberté de
conscience ou de religion constitue une menace grave pour la paix. Il a avoué que « la sécularisation accélérée
des sociétés occidentales qui vise à exclure Dieu, risque que détruire la liberté religieuse en se proposant
comme une vraie dictature ».

La liberté religieuse, chemin de paix



Lundi, 22 novembre

étail des présences. Pour le GAP, Tam Nguyen,
père Peter My Bui; pour le GECC, Johann
Perchtold, Cristina Gawlas; pour le GLCC,

Alberto Stang; pour le GANC (duquel fait partie le
MCFC), Gail Terrana; enfin, l’exécutif de l’OMCC,
Yvonne Carrigan, père Adrian Farrelly, Derek Moylan,
Peter McMahon, Margaret Morris.

Rapports des Groupes Internationaux

1. GAP (Asie-Pacifique)
• Dans une réunion de ce groupe tenue à Los Angeles,
on a actualisé nos règlements.

• Le bulletin A/P contribue à l’unité et à l’information du
Groupe.

2. GECC (Europe, chargée aussi de l’Afrique)
• Le 2e Cursillo en Afrique du Sud aura lieu ce mois-ci, et
dans d’autres diocèses au début de 2011.

• La Pré-Rencontre 2008 a eu lieu en Hongrie avec le
thème : « Place des jeunes dans le Cursillo ».

• La Pré-Rencontre 2009, a eu lieu en Croatie.

3. GANC (Amérique du Nord)
• Il y a eu des changements dans la composition du
personnel dans notre Groupe.

• Nous avons pris contact avec le Secrétariat des
Caraïbes, qui ne donnait pas signe de vie.

• Nous avons participé à la Rencontre Nationale des
USA, à Kansas City, en juillet 2010.

• Avons assisté à la Conférence Nationale du MC au
Canada, en juin 2010.

• Nous avons planifié une Rencontre du GANC pour
2011 ou 2012, pour partager sur le charisme.
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Rencontre de l’OMCC

D
4. GLCC (Amérique Latine)
Comprend 19 pays, regroupés en trois régions.
•En 2010, se sont réalisées les rencontres régionales
prévues, dans le but de connaître la réalité du Mouve-
ment dans chaque pays et partager sur ce que chacun fait
pour assurer « l’unité dans la charité ». Cela nous a
permis de vérifier si nous sommes fidèles au charisme
originel ou bien s’il y a des déviations à corriger. 

5. Rapport de l’Exécutif de l’OMCC
• L’Annuaire mondial est en préparation.
• Notre page WEB doit être améliorée.
• Avons assisté au Congrès des Laïcs, à Séoul (Corée), et
à la Rencontre du GAP, à Los Angeles.

Conclusion qui s’est dégagée après le débat général sur
les rapports :
Malgré les nombreuses dissensions existantes au sein du
Mouvement à travers le monde, nous croyons que nous
devons nous efforcer de rester unis dans la charité, tout en
définissant plus clairement les éléments essentiels qui
nous unissent, en étudiant davantage notre histoire, et en
vivant le plus près possible de notre charisme.

Page WEB
• On s’en servira comme bureau virtuel.
• On fera des liens entre le site de l’OMCC et celui du
GLCC, et le Bulletin du GAP sera inclus sur le site de
l’OMCC.

Mardi, 23 novembre

Annuaire mondial
• On présenta sur Power Point un modèle de format, en
utilisant l’Annuaire du GAP.

NDLR. En dernière heure, nous avons reçu un long document de l’OMCC qui nous donne le rapport complet de la
première rencontre de l’Organisme Mondial depuis que le Siège est en Australie. Cette réunion a eu lieu en novembre
2010, à Brisbane. Le sommaire de la revue étant déjà complété, nous ne publierons que quelques extraits de ce procès-
verbal, en attirant votre attention surtout sur ce qui concerne le MCFC et la révision du volume des Idées Fondamentales.
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• On élaborera une liste de contacts selon les groupes de
langues.

• La secrétaire prendra contact avec le MCFC pour une
mise à jour de leurs informations sur leur WEB
concernant les Groupes Internationaux.

• On enverra à tous les Groupes I. un graphique illustrant
leur croissance dans le monde.

Membres de l’OMCC
• Tous sont d’accord pour maintenir les quatre Groupes
actuels.

• On a discuté au sujet de la composition du GANC
(Groupe d’Amérique du Nord). On concède à ce
Groupe un laps de temps de 12 mois pour entrer en
contact avec de nouveaux membres ou pour reprendre
le dialogue avec les dissidents. À ce sujet, Yvonne
donna lecture de la lettre de la CCCC (Canada
anglophone) dans laquelle la CCCC communique son
retrait du GANC.

• Les participants ont élaboré une réponse que la
Présidente de l’OMCC enverra aux intéressés.

Idées Fondamentales
• Le père Adrian et Margaret – tous deux membres de la
Commission – donnèrent un compte-rendu des travaux
en cours et des difficultés rencontrées sur ce projet de
révision. Après un long débat, on s’est mis d’accord à
l’unanimité sur le plan de relance présenté par Tam et
appuyé par Hans.

• Étant donné le retrait de la CCCC du GANC (et par le
fait même de l’OMCC), on posa la question à savoir s’il
faut être membre d’un G.I. de l’OMCC pour pouvoir
être membre d’une Commission. Tous les participants
étaient d’avis que lors de la VIe Rencontre Mondiale, au
Brésil en 2005, l’assemblée avait exigée que chacun des
G.I. fournisse trois membres à la Commission : une
femme, un homme et un prêtre, et que la responsabilité
de cette Commission serait à la charge du Président de
l’OMCC. Donc, il est évident que le désir de
l’assemblée était que ces personnes fassent partie d’un
G.I. Par conséquent, étant donné qu’il y a un délégué
de la CCCC comme membre de la Commission des
IFMC, et que la CCCC s’est retiré du GANC, il est
évident que ce Groupe doit prendre une décision.

Mercredi, 24 novembre

La VIIe Rencontre Mondiale
• L’OMCC étudiera les possibilités d’une Rencontre
Mondiale, en 2013, en tenant compte des facilités de
logement et des coûts.

• Un bref historique des Rencontres Mondiales et des
Ultreyas Internationales sera rédigé par l’OMCC et
envoyé à tous les G.I., et publié sur le site WEB.

La rencontre s’est terminée par un dîner festif.

Traduit et résumé par L. G., s.s.s.

www.cursillos.ca

Chers cursillistes, nous implorons de tous une palanca pour les inondations dévastatrices en notre pays qui
couvrent pratiquement la totalité de notre état, le Queensland. La zone inondée de plusieurs mètres d’eau, est
aussi grande que la France et l’Allemagne réunies! Plus de 300 000 personnes ont tout perdu. Comme le
Christ compte sur toi, nous comptons sur vous!

Margaret Morris
secrétaire de l’OMCC, dont le siège est en Australie 

margiejm@gmail.com

Palanca demandée



n quatrième diocèse, sur les sept diocèses que
compte le Togo, s’ouvre au Cursillo : le diocèse
de SOKODÉ (voir la carte).  Le Cursillo de

fondation est fixé au 31 mars 2011. Il s’agit d’un
moment historique, car cette nouvelle
implantation est le fruit d’un par-
rainage réalisé entièrement par des
cursillistes africains. Ceci a été rendu
possible grâce : a) au soutien qu’a
apporté au MC Mgr Barrigah dès son
arrivée dans le diocèse d’Atakpamé;
b) à l’esprit missionnaire du père Émile
Midahoe, animateur spirituel du
diocèse d’Atakpamé et c) à Godfroy
Anagonou, responsable laïque et
fondateur dans ce même diocèse. 

La réceptivité de Godfroy à
l’accompagnement à distance (depuis
Montréal) et son désir profond de
fermenter tous les milieux ne se sont
jamais démentis. Quant au Père Émile,
dès son arrivée, en 2007, dans sa
nouvelle paroisse d’Agbandi, à 75 km
au nord d’Atakpamé, il s’est empressé
de parrainer des groupes de cursillistes
dans les douze villages de son unité
pastorale. Simultanément il formait un
noyau de cursillistes autour de
Catherine Kombate, de Soutouboua,

dans le diocèse de Sokodé. Depuis, de nombreuses
personnes exprimaient leur désir de vivre l’expérience du
Cursillo. Il ne restait qu’à trouver un prêtre de ce diocèse
qui accepterait de vivre son Cursillo et de s’engager à

fond pour le promouvoir. Cela s’est
produit au récent Cursillo d’Agbandi,
au début de décembre dernier. Le Père
Matthieu Balana, emballé par l’expé-
rience qu’il venait de vivre, a décidé de
joindre l’équipe. 

Dans le présent contexte financier
difficile que nous connaissons, soutenir
une nouvelle implantation ne va pas
sans quelque inquiétude de notre part.
Mais comment ne pas demeurer
solidaires de ce dont nous sommes
témoins à distance? Nous choisissons
de faire confiance en la Providence et
en l’esprit missionnaire et la géné-
rosité des cursillistes de chez nous.
Le Seigneur compte aussi sur toi pour
l’expansion en Afrique! Communique
avec nous!

Huguette Duclos
Soutien – implantation

Comité pour l’expansion internationale
du Mouvement des Cursillos

hmhduc@gmail.com
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Le Togo s’enflamme
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Image : www.e-voyageur.com

Pour une lecture spirituelle quotidienne, brève mais savoureuse, ne manquez pas de vous
abonner par courriel, et chaque matin, vous l’aurez gratuitement sur votre écran : 

http://levangileauquotidien.org

LECTURE SPIRITUELLE QUOTIDIENNE

LECTURE SPIRITUELLE QUOTIDIENNE



akistan, Soudan, Érythrée, Iran, Congo, Algérie, Égypte : face à
ces persécutions massives de chrétiens dans le monde, il n’y a
soudain plus personne. Silence inquiétant  devant un

phénomène  barbare. J’ai récemment déclaré, au détour d’un entretien
avec l’agence de presse espagnole Efe, que les chrétiens formaient
aujourd’hui, à l’échelle de la planète, la communauté la plus
constamment, violemment et impunément persécutée. Le propos a
surpris. Il a même, ici et là, provoqué quelques remous. Et pourtant!

Voyez ces Pakistanaises et Pakistanais qui, comme Asia Bibi, sont
condamnés à la pendaison en vertu d’une loi anti-blasphème que nul ne

DOSSIER 
S.O.S. Chrétiens
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Bernard-Henri Lévy

Bernard-Henri Lévy, souvent surnommé BHL,

est un romancier, philosophe, essayiste,

metteur en scène, acteur, homme d’affaires et

éditorialiste. Très présent sur la scène

politique française et internationale, il est

l’une des têtes de file du mouvement des

« nouveaux philosophes » constitué d’intel-

lectuels engagés.
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veut abolir. La justice Pakistanaise a estimé qu’Asia  Bibi
a diffamé le prophète Mahomet en se permettant une
simple  comparaison entre Jésus et Mahomet.

Voyez les derniers catholiques d’Iran autrefois si
nombreux, qui, malgré les dénégations du régime et
l’accueil correct fait au conseiller pontifical pour le
dialogue inter religieux, le  cardinal Jean-Louis Tauran,
sont néanmoins interdits de culte.

Gaza reste chaud, bien sûr, mais aussi, hélas, la Palestine
de Mahmoud Abbas où, récemment encore, on a
emprisonné un jeune internaute dont le seul crime était
de s’être permis, sur son blogue, de critiquer l’Islam et
d’évoquer des principes du christianisme. Cela témoigne
d’une surveillance à grande échelle.

Voyez aussi le  Soudan où  j’entends encore John Garang
m’expliquer – cinq ans avant sa mort dans un louche
accident d’hélicoptère à Kampala – l’interminable
guerre d’extermination menée par  les Islamistes du
Nord contre les sudistes chrétiens. Nous sommes dans
ce même pays où, il y a quelques semaines, Mgr Gabriel
Zubeir  Wako, cardinal archevêque de Khartoum, a failli
être assassiné durant une messe en plein air chez lui, à
Khartoum même.

Que dire de ces chrétiens évangéliques d’Érythrée,
pauvres entre les pauvres, mais que la Junte accuse de
préparer un coup d’État et dont elle promet de purger le
pays dans les plus brefs délais.

Et ces prêtres catholiques qui – comme ce 8 novembre
dernier l’abbé Christian Bakulene, curé de la paroisse de
Kanyabyonga en République Démocratique du Congo –
sont abattus, à la porte de leur église, par des hommes en
uniforme que le fantasme complotiste a rendu fous.

La phobie antichrétienne orchestrée, à Delhi, par les
fondamentalistes hindous du VHP (Vishva Hindu
Parishad). D’ailleurs, dans tous les régimes totalitaires
encore debout, à Cuba, Corée du nord, Chine, etc., les
fidèles sont brimés, enfermés ou mis en camp de
concentration.
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L’extraordinaire film de Xavier Beauvois, Des hommes et
des dieux, a suscité, dans les medias, un regain d’intérêt
pour l’histoire des moines de Tibhirine, et pour leur
assassinat durant la guerre civile de l’Algérie des années
1990. Ce film a réveillé le dialogue interreligieux. (Voir
autre commentaire, plus loin, à la p. 17).

En Égypte, quoi qu’on en dise, l’islam demeure religion
d’État. 

www.cursillos.ca

Asia Bibi

Photo : Le Figaro Magazine, 24 décembre 2010
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Voyez l’Irak! L’attentat perpétré le 31 octobre, à Bagdad,
par un commando d’al Qaeda prenant d’assaut, en
pleine messe, la cathédrale Notre-Dame-du-Perpétuel-
Secours et y tuant quarante-quatre fidèles, en majorité
des femmes et des enfants.  

Bref, le racisme est en bonne santé et sait choisir ses
victimes. Je sais bien que, dans la plupart des pays que
j’évoque, le sort des juifs par exemple, a été réglé depuis
longtemps et que, si l’on en tue moins, c’est qu’il n’en reste
plus. Et il ne faut évidemment pas compter sur moi pour
baisser le moins du monde la garde face à toutes les
manifestations d’un antisémitisme qui n’en finit pas,
néanmoins, de relever la  tête, de se métamorphoser avec
allégresse et de prendre la forme, notamment d’un
antisémitisme sans juifs mais reconnaissant dans Israël le
propre visage du diable. Ce n’est pas moi non plus qui
trouverai des circonstances atténuantes (crise, chômage,
recherche classique de boucs émissaires) à la recrudes-
cence de la fièvre raciste qui, dans les démocraties
européennes, voire aux États-Unis également, ciblent, ici
les minorités d’origine arabe, là des Turcs, là encore les
Roms (groupe ethnique de Roumanie).

Je dis simplement que l’antisémitisme a fini – grâce au
ciel – par devenir dans nos contrées un crime désigné
comme tel, dûment répertorié, puni. Je dis que le préjugé
anti arabes ou anti-roms est heureusement stigmatisé par

des organisations du type de cet « SOS RACISME »  que
je suis fier d’avoir – il y a vingt-cinq ans, avec Coluche,
Simone Signoret et d’autres – contribué à fonder.

J’affirme, en revanche, que, face à ces persécutions
massives de chrétiens, face au scandale, en Algérie par
exemple, des femmes kabyles et chrétiennes mariées de
force ou emprisonnées, face à l’élimination lente mais
sûre des derniers vestiges, face à BENOÎT XVI qui a parlé
en empruntant le mot à la Bible juive, « des derniers
restes » de ces Églises chrétiennes d’Orient qui ont tant
fait pour la richesse spirituelle de l’humanité... face à tout
cela, il n’y a soudain plus personne.

Alors, de deux choses l’une. Ou bien l’on adhère à la
doctrine criminelle et folle de la compétition des victimes
(chacun ses morts, chacun sa mémoire et, entre les uns et
les autres, la guerre des morts et des mémoires) et l’on ne
se soucie alors que des siens; ou bien l’on ne veut pas y
croire, et l’on dénonce avec la même énergie, j’allais dire
avec la même foi, cette haine planétaire, cette vague de
fond meurtrière dont les chrétiens sont victimes et dont
leur ancien statut de représentants de la religion
dominante ou, en tout cas, la plus puissante, empêche,
aussi, que l’on s’avise.

Permis de tuer quand il s’agit des « fidèles du pape
allemand »? Permis, au nom d’une autre guerre des
civilisations non moins odieuse que la première,
d’opprimer, humilier, supplicier? Eh bien, non! Il faut
aujourd’hui défendre les chrétiens!

Bernard-Henri Lévy
Mis en ligne le 14 décembre 2010 

sur www.lalibre.be

N. B. Des changements mineurs ont été apportés par PEM
au texte original afin de l’adapter au contexte de la revue.

www.cursillos.ca

Photo : Ahmad Al-Rubaye/AFP dans Le Figaro Magazine, 24 décembre 2010

La cathédrale de Bagdad

Le racisme est en bonne santé 
et sait choisir ses victimes.
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Pages sanglantes
uand j’étais jeune – il y a de cela bien
longtemps! – j’aimais beaucoup remplir des
« scrapbooks ». J’en avais même fait un en

1942, pour le Tricentenaire de Montréal... et j’avais
gagné le premier prix de l’école. Aujourd’hui, c’est
devenu tellement compliqué qu’il faut suivre des cours
dans des « ateliers de scrapbooking » (comme disent les
français). J’ai demandé à Google, et j’ai trouvé 17
millions de liens pour le mot scrapbook : c’est devenu
une industrie. Eh bien, il y a quelques mois, j’ai
succombé de nouveau à la tentation et j’ai ouvert un
nouveau scrapbook sur la persécution des chrétiens à
travers le monde. Je vous en transcris quelques pages.
Cœurs sensibles, s’abstenir!

Et ça recommence avec 2011! Hélas, il va falloir que
j’aille m’acheter un autre cahier... Et toi, tu n’as pas le
goût de t’en faire un pour te sensibiliser à ce drame qui
touche nos frères et sœurs et te faire penser à les porter
dans ta prière?

Loyola Gagné, sss

www.cursillos.ca

1 novembre 2010 L’archevêque de Bruxelles, Mgr A.-J.
Léonard, a été entarté en pleine célébration de la
Toussaint. Nouvelle profanation d’un culte catholique
passé sous silence par les médias.

5 novembre 2010 Durant la messe, des catholiques de
la paroisse St-Jacques à Carcassonne (en France) ont été
victime d’un caillassage. Deux jeunes sont entrés dans
l’église pour lancer des pierres sur l’assistance. (Il est
démontré que 90 % des profanations de lieux de culte
en France concernent des lieux sacrés catholiques).

15 décembre 2010 Dans une entrevue au Parlement
européen, l’archevêque de Bagdad et l’évêque de
Kirkouk (Irak) ont demandé l’aide internationale. Ce
dernier racontait qu’il avait trouvé un papier en arabe
dans la chambre de l’un de ses prêtres assassinés : « Vous
êtes chrétiens, vous êtes des impies. Si vous ne devenez
pas musulmans, on vous tuera! »

31 décembre 2010 L’agence Fides publie la liste des agents
de pastorale tués de manière violente durant l’année qui se
termine : 1 évêque, 15 prêtres, 1 religieux et 1 religieuse,
3 laïcs et 2 séminaristes. Ces assassinats ont eut lieu sur trois
continents : 15 dans les Amériques (Brésil, Colombie,
Équateur, Haïti, Mexique, Pérou, Venezuela); 6 en Asie
(Chine, Inde, Irak, Turquie); 2 en Afrique (en RDC)...

25 novembre 2010 Quelques semaines après l’attentat
meurtrier ayant visé la cathédrale syro-catholique de
Bagdad (cf. p. 15 de ce PEM), Mgr Jean Benjamin
Sleiman, archevêque latin de la capitale irakienne, a
estimé que cette attaque « avait tué l’espérance des
chrétiens d’Irak ».

8 décembre 2010 Dans une nouvelle intitulée : « Ces
pages que vous ne lirez pas », le diocèse de Lyon
(France) fait part du refus du journal 20 Minutes de
publier une publicité payée par le diocèse liée à la fête
de l’Immaculée Conception, sous prétexte qu’elle
contenait le texte de l’Ave Maria!

25 décembre 2010 Des attentats ont visé les chrétiens
au moment des fêtes de Noël au Nigéria (86 morts) et
aux Philippines (une bombe explose durant la messe de
minuit). « La terre s’est encore tachée de sang »,
commentait Benoît XVI.

20 décembre 2010 Dans son message à la Curie romaine,
le Pape utilise pour la première fois le terme de
« christianophobie », en évoquant la tentative de mettre en
marge de la vie publique les symboles de la vie chrétienne.

26 novembre 2010 Malgré une importante mobilisation
internationale, Asia Bibi, chrétienne accusée de
blasphème, attend toujours en prison...

29 décembre 2010 Dans un article du Devoir, Serge
Truffaut parle des souffrances des chrétiens d’Orient, et
il intitule son texte d’un mot qui nous glace : « L’effroi ».

Q



hers frères et sœurs de partout,

Il y a beaucoup de catastrophes naturelles en
ce moment dans le monde qui font des victimes bien
plus nombreuses que chez nous, mais la cause n’en est
pas la haine : c’est ce qui fait toute la différence. Notre
église est habituée aux coups durs, mais c’est la première
fois que c’est aussi violent et sauvage et surtout la
première fois que cela se passe à l’intérieur de l’édifice. 

L’église Notre-Dame du Salut est une des trois églises
syriaques catholiques de Bagdad; la plupart des gens qui
la fréquentent sont des chrétiens de rite syriaque
originaires de Mossoul ou des trois villages chrétiens tout
proche. L’église a été prise d’assaut le dimanche 31
octobre dans l’après-midi, juste après le sermon du père
Thaer. Le père Wasim confessait près de la porte
d’entrée; le père Raphael était dans le chœur. Les
attaquants étaient de très jeunes gens (de 14-15 ans),
non masqués, armés de mitraillettes et portaient une
ceinture explosive! Ils ont tout de suite ouvert le feu,
tuant le père Wasim qui tentait de fermer la porte, puis
ils ont tiré aveuglement après avoir ordonné aux gens de
se jeter par terre, de ne plus bouger et de ne pas crier.
Certains ont réussi à envoyer des messages par leur
cellulaire, mais les assaillants tiraient sur ces personnes.
Le père Thaer a été tué à l’autel dans ses habits
sacerdotaux, son frère et sa mère également.

Après, ça été le massacre, en commençant par les enfants
qui criaient. Certaines personnes s’étaient réfugiées dans
la sacristie, en barricadant la porte, mais les jeunes sont
montés sur la terrasse et ont jeté des grenades par les
fenêtres de la sacristie. Tout ceci laisse penser que c’était
une attaque bien préparée et qu’ils avaient eu de l’aide
de l’extérieur. Ils ont mitraillé les climatiseurs pour que le
gaz qui s’échappait asphyxie les fidèles. Ils ont mitraillé le
crucifix, et disaient aux gens en se moquant : « Dites-lui
de vous sauver! » Ils ont aussi crié l’appel à la prière :

« Allah, akbar, la ilah... » À la fin, quand l’armée a été sur
le point d’entrer, ils se sont tous fait exploser. 

Mais les secours ont mis presque deux heures à arriver,
ainsi que les Américains qui survolaient en hélico. C’est
que l’armée n’est pas entraînée à gérer ce genre de
situation. Ils ne savent pas quoi faire. Tout s’est terminé
finalement vers 23 h. Beaucoup de personnes sont
mortes suite à l’hémorragie de leurs blessures. Les blessés
ont été emmenés dans différents hôpitaux et les morts à
la morgue. Les gens ont commencé à arriver pour
s’enquérir de leurs proches et les chercher d’hôpital en
hôpital pour finalement les découvrir à la morgue...

Le lendemain ont eu lieu les obsèques dans l’église
chaldéenne voisine : il y avait 15 cercueils alignés; les
autres victimes ont été enterrées dans leur village
respectif. Des représentants du gouvernement et de
toutes les communautés chrétiennes étaient là. La prière
s’est tenue dans une grande dignité et sans manifestations
bruyantes. Le père Saad, responsable de cette église avait
aidé les gens à prier à mesure qu’ils arrivaient, avant
même que ne commence la cérémonie. Les deux jeunes
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Photo : CSN/Thaier as-Sudani/Reuters dans Le NIC

Témoignage sur le massacre
de l’église de Bagdad

C
NDLR. Voici une lettre écrite par deux petites sœurs de Jésus, vivant à Bagdad, au sujet du massacre du 31 octobre 2010.

Funérailles des victimes de l’attaque de la cathédrale



prêtres assassinés ont été enterrés dans leur église
dévastée, car il y a un cimetière sous l’église. Au début,
nous ne connaissions rien des victimes, sauf le père
Raphael, très âgé, et nous sommes allés à l’hôpital pour le
visiter ainsi que les autres victimes qui s’y trouvaient. Les
familles nous conduisaient de chambre en chambre. Par
hasard, c’étaient tous des femmes ou des jeunes filles,
toutes blessées par balle. Nous sommes restées avec elles
sans trop parler : ce sont elles qui revivaient leur histoire
en nous la racontant. Nous avons été frappées par leur
calme et leur foi. Nous sentions que c’était des gens
revenus d’un autre monde et que durant le massacre,
plus rien ne comptait pour eux que la rencontre proche
avec le Seigneur; ils ne pensaient plus à rien mais priaient
seulement... Et cela a duré durant cinq heures!

On constate maintenant un sursaut de foi et de
détermination surtout chez les prêtres restant à Bagdad
qui affirment : « Ils veulent nous exterminer mais nous
sommes là et nous y resterons; depuis 14 siècles, ils n’ont
jamais pu en finir avec nous! » En effet, l’histoire des
chrétiens d’Irak est une longue histoire de persécutions,
de martyrs, de chrétiens chassés. « Plus nombreux que
les cheveux de la tête, ceux qui me haïssent sans cause. »
(Ps 69) Nous terminons cette lettre avec le cri d’un
enfant de trois ans qui a vu tuer son père et qui criait :
« Ça suffit, ça suffit! », avant d’être tué lui aussi. Oui
vraiment, que tous les chrétiens du monde se mettent à
crier eux aussi : ça suffit!

Alice et Martine, 
deux petites sœurs de Bagdad, le 13 novembre 2010
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Bon d’abonnement

Faites votre chèque au nom du Mouvement des Cursillos et envoyez-le par la poste, avec ce formulaire, à :
Secrétariat du MCFC, 6264, rue Chemillé, Anjou (Québec) H1M 1T2 CANADA. Un grand merci!

Abonnement communautaire distribué par le diocèse : 10 $ par personne. Adressez-vous à votre secrétariat diocésain.

J’offre un abonnement en cadeau. Dans ce cas, écrivez ci-dessus les coordonnées de la personne à qui vous l’offrez.
Inscrivez également ci-dessous vos coordonnées personnelles. Nous informerons le nouvel abonné de votre cadeau.

Cochez votre choix : 

(Obligatoire pour ceux qui choisissent l’abonnement Internet)

NOM PRÉNOM

ADRESSE

VILLE CODE POSTAL

TÉL. COURRIEL

Abonnement individuel expédié par la poste :        15 $ par année 25 $ pour 2 ans

Abonnement de soutien (pour aider la revue) : 50 $ par année (vous permet de recevoir un reçu d’impôt de 35 $).

Abonnement Internet (format pdf envoyé par courriel) = 10 $ par année chacun
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NOM PRÉNOM

ADRESSE

VILLE CODE POSTAL

TÉL. COURRIEL
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Des hommes et des dieux
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n même temps que ce PEM sortira de
l’imprimerie, arrivera sur les écrans du Québec,
le film intitulé Des hommes et des dieux. Un

film qui traite précisément du sujet de notre dossier, le
massacre des chrétiens. Un moment providentiel. 

« Ce film en effet est un film exceptionnel et unique en
son genre parce que sans compromis. Un film sur
l’immensité de la foi, mais tourné par un non-croyant!
Un film sur l’amour inconditionnel d’autrui, mais dans
un contexte où règne l’intolérance de toutes parts. Un
film où la parole et les non-dits s’entrecroisent, ponctués
par des chants religieux d’inspiration grégorienne. Un
film habité par la grâce et qui nous la fait partager. » (Le
Clap, Québec) 

« Ce film revient sur l’odyssée et le martyre des Moines
cisterciens de Tibhirine qui, en 1996, furent les victimes
de l’affrontement entre l’État Algérien et les groupes
extrémistes. Bien plus qu’un document politico-

historique, Des hommes et des dieux est une réflexion
sur l’engagement et la spiritualité. L’auteur, Xavier
Beauvois, a voulu montrer la vie quotidienne de ces
religieux vivant en harmonie avec leurs frères musulmans
et s’impliquant auprès des pauvres, par l’assistance
médicale et le travail de la terre. Ce film est un film
profond qui intègre des considérations humaines et
religieuses et insiste sur l’esprit de paix, de charité et
d’amour, en opposition à la violence qui a saisi le pays.
Fait remarquable et inusité, ce film a obtenu trois prix au
Festival de Cannes 2010 : le Grand Prix, le Prix de
l’éducation Nationale, et le prix du Jury Œcuménique.
Ce film a déjà été visionné par plus de trois millions de
personnes en France seulement. » (Philippe Manasseh)

Un film que des cursillistes en Europe sont allés visionner
trois fois. Un film donc à inclure dans vos agendas dès
qu’il apparaîtra sur vos écrans!

Comité de rédaction
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Affiche du film
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À la bibliothèque
• Persécutés et oubliés?, Édition Aide à l’Église en
détresse, 2008, 115 pages.

• Magazine Le Figaro, édition du 24 décembre
2010, p. 22 à 38, 7 reportages.

• La persécution des chrétiens aujourd’hui, par
Raphaël Delpard, Édition Michel Lafont; c’est un
livre dérangeant écrit pourtant par un athée sur
les atteintes à la liberté de conscience dans le
monde.

• Dire ou maudire sa souffrance?, par Jean-Pierre
Prévost, Éditions Paulines, 72 pages. Pourquoi
tant de souffrance? Où est Dieu quand on
souffre? Ces questions, Job les a creusées dans
tous les sens au cours de son cheminement à
travers la nuit de la souffrance...

Sur le Web
• www.portesouvertes.fr/informer/persecution.php
Ce site est la meilleure et la plus complète
référence.

• www.youtube.com/watch?v=hw4WWg52ioc
Plusieurs vidéos sur les persécutions de chrétiens.

• www.zenit.org/index.php?l=french
Ce site qui provient de Rome, tient une rubrique
intitulée : « Là où Dieu pleure ». Voir spécialement
le discours de Benoît XVI, du 10 janvier, sur la
situation religieuse dans le monde :
http://www.zenit.org/article-26601?l=french

Pour aller plus loin...

DOSSIER
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Hymne à l’espoir

Pour pouvoir écouter cette chanson, envoyez un courriel
à pem@cursillos.ca ou écrivez à : Pèlerins en marche,
436 - 1330, chemin Ste-Foy, Québec (QC) G1S 2N5. 
Nous vous ferons alors parvenir le fichier mp3.

Paroles et musique : Butler-Arsenault (Acadie)
Interprétation : chœur des 400 voix, lors du 400e de Québec

1. Un jour, un jour peut-être
Nous deviendrons de vrais amis
Je vois déjà que tout s’éclaire
Du côté de la nuit
Un jour, un jour peut-être
Tout l’univers sera pays
Je vois déjà venir la fête
Du côté de la vie

Refrain : L’espoir à nos fenêtres
L’espoir qu’un jour peut-être
Le soleil pourra se lever
Du coté de la liberté

2. Un jour, un jour peut-être
Bien au-delà de notre peine
Nous laisserons partir la haine
Du côté de la pluie
Un jour, un jour peut-être
Nous n’aurons plus de nostalgie
Le temps s’arrête dans ma tête
Du côté de l’oubli

3. Un jour, un jour peut-être
Plus de soldat et plus d’orage
Nous n’irons plus jouer courage
Du côté de la peur
Un jour, un jour peut-être
Quand nous aurons brisé nos chaînes
Je te dirai comment je t’aime
Du côté de mon cœur
Un jour, un jour peut-être
Tout l’univers sera pays
Je vois déjà venir la fête
Du côté de la vie
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Halte-prière

www.cursillos.ca

Matthieu 5, 43-38

A
Dieu d’amour, de force et de compassion, 
nous qui partageons la Bonne Nouvelle de Jésus Christ, 
nous crions vers Toi et t’adressons notre prière.

Seigneur, quand un membre de ton Corps souffre de l’isolement, 
de la torture ou de la crainte d’une mort douloureuse, 
réveille en nous ton esprit de compassion!

Seigneur, quand une société ne fait guère de place 
à des projets respectueux de toute vie humaine 
et qu’elle n’entend plus le cri des désespérés, 
réveille en nous l’esprit de prophétie!

Seigneur, quand des peuples accablés par le désespoir 
cèdent à la violence pour instaurer des changements, 
réveille en nous ton esprit de paix!

Seigneur, quand trop de personnes inhumaines 
pratiquent encore la torture et défigurent ton visage, 
réveille en elles ton esprit d’amour!

Seigneur, quand des gouvernements répressifs 
ne respectent pas leur signature à des conventions internationales 
garantissant l’intégrité de toute personne, 
réveille en nous ton esprit de vigilance!

Seigneur, quand des artisans de justice risquent leur vie 
pour défendre les droits humains, 
réveille en nous ton esprit de solidarité!

Seigneur, quand on sollicite notre solidarité 
devant les injustices commises envers nos frères et sœurs chrétiens 
persécutés à travers le monde, 
réveille en nous ton esprit d’audace!

Prière
pour les temps

troublés

Vous avez appris qu’il a été dit : 
Tu aimeras ton prochain 
et tu haïras ton ennemi.

Mais moi, je vous dis : 
Aimez vos ennemis, 

bénissez ceux qui vous maudissent, 
faites du bien à ceux qui vous haïssent, 
et priez pour ceux qui vous maltraitent 

et qui vous persécutent, 
afin que vous soyez fils de votre Père 

qui est dans les cieux; 
car il fait lever son soleil 

sur les méchants et sur les bons, 
et il fait pleuvoir sur les justes 

et sur les injustes. 

Si vous aimez ceux qui vous aiment,
quelle récompense méritez-vous? 

Les publicains aussi 
n'agissent-ils pas de même? 

Et si vous saluez seulement vos frères,
que faites-vous d'extraordinaire? 

Les païens aussi 
n'agissent-ils pas de même? 

Soyez donc parfaits, 
comme votre Père céleste est parfait. 

Aimez vos ennemis



uantanamo (Omar Khadr)1, Abu Ghraib et
Bagram en Afghanistan, Fort Benning2 aux États-
Unis même où on entraine des tortionnaires,

des noms qui devraient nous donner froid dans le dos.
Qu’on torture encore à grande échelle aujourd’hui3, c’est
difficile à croire et cela rebute tellement à notre
conscience qu’on ne veut pas en entendre parler. Et

encore moins croire que nos gouvernants et nos soldats
pourraient y être mêlés. Quand cela éclate au grand jour
les témoins sont discrédités (Richard Colvin) et l’affaire
est réduite à un manque de discipline.

Mais qu’est-ce que la torture? Une Déclaration de l’ONU
contre la torture (1975) et une Convention internationale
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Pèlerins en action

L’Apostolat de la prière
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Un apostolat utile, accessible et facile

ravaillons ensemble au salut des âmes; moi, je
puis faire bien peu de choses, ou plutôt
absolument rien si j'étais seule. Ce qui me

console, c'est qu'à vos côtés, je puis servir à quelque chose;
en effet, le zéro par lui-même n'a pas de valeur, mais placé
près de l'unité il devient puissant, pourvu toutefois qu'il se
mette du bon côté, après et non pas avant! C'est bien là
que Jésus m'a placée et j'espère y rester toujours, en vous
suivant de loin, par la prière et le sacrifice. (LT 226)

Nous reconnaissons ici les paroles de Thérèse de Lisieux
adressées à son frère spirituel, le missionnaire d’Afrique
Adolphe Roulland. La religieuse carmélite exprimait par
cette image du zéro placé derrière l’unité son grand désir
apostolique et le sens de sa vie de prière. Thérèse ainsi
que les millions de catholiques faisant encore partie de
l’association de l’Apostolat de la prière (fondée en 1844
en France par la Compagnie de Jésus) vivent activement
de ce mystère de la communion des saints. La prière
chrétienne féconde les travaux des ouvriers sur le terrain
désireux d’évangéliser et de prodiguer mille et un soins à
leur prochain. Son utilité est de faire croître sans cesse la
flamme de l’activité missionnaire. L’activité des priants
peut aussi être comparée aux organes du corps humain :
« Quoique invisibles, ils entourent le cœur et concourent
avec lui à donner aux mains et aux pieds le mouvement
et la vie. » (Henri Ramière)

Cet apostolat de la prière est le plus accessible entre tous
car chacun peut y participer selon son âge, son état de
vie et sa santé. Il n’est le lot exclusif d’aucune classe
particulière de personnes. Il est facile car il suffit d’offrir
au Seigneur sa journée (ou chacune de ses composantes)
pour témoigner de son amour. Notre charité peut aussi
s’informer des volontés de Dieu sur le monde en
s’unissant aux intentions de prière du Saint-Père. Vous
pouvez prendre connaissance de celles-ci sur le blogue : 

apostolatdelapriere.over-blog.com

Une invitation

Je vous invite donc à vous unir aux intentions mensuelles
(générales et missionnaires) que Benoît XVI adresse à
toute l’Église. Je veux porter à votre attention une
pratique moderne de faire qui consiste à prier 30 minutes
au cours du premier vendredi de chaque mois. En vous
inscrivant à l’adresse du site mentionnée ci-dessous, vous
pourrez ainsi prendre conscience que vous êtes en
communion avec tout un réseau de priants :

http://www.apostolat-priere.org/prier-pour-le-monde/
30-minutes-pour-le-monde/

30-minutes-pour-le-monde-canada.html

Louis-Martin Cloutier, sj
Secrétaire national de l’Apostolat de la prière

Canada français/Haïti 

T

La torture comme culture
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Comme citoyens de ce pays nous avons donc un devoir
de vigilance devant les abus et les complicités de nos
gouvernements. Car on entend souvent la justification que
« ce sont justes des terroristes, des talibans, des islamistes,
des communistes... » selon l’époque. Donc pas des
humains... Le manque d’humanité, de compassion et de
respect des personnes derrière la torture gangrène tout
une société et ses institutions. Le journaliste Vincent
Marissal (La Presse, 2 et 11 décembre 2009), affirmait
avoir reçu plusieurs courriels du style « Cessez d’écœurer

(1987) encadrent la lutte à ce fléau. L’article 5
de la Déclaration universelle des droits de
l’homme (1948) dit ceci : « Nul ne sera soumis
à la torture, ni à des peines ou traitements
cruels, inhumains et dégradants. » L’article un
de la Convention définit ainsi la torture :
« ... tout acte par lequel une douleur ou des
souffrances aigües, physiques ou mentales,
sont intentionnellement infligées à une
personne aux fins notamment d’obtenir d’elle
ou d’une tierce personne des renseignements
ou des aveux, de la punir d’un acte qu’elle ou
une tierce personne a commis ou est soup-
çonnée d’avoir commis, de l’intimider ou de
faire pression sur elle... ou pour un motif fondé
sur une forme de discrimination quelle qu’elle soit,
lorsqu’une telle douleur ou de telles souffrances sont
infligées par un agent de la fonction publique ou toute
autre personne agissant à titre officiel ou à son instigation
ou avec son consentement exprès ou tacite... »

Au même article on ajoute : « Tout État doit prendre des
mesures pour empêcher que soient commis sur son
territoire des actes de torture, qu’aucune circonstance
exceptionnelle, aucun ordre émanant d’une autorité
supérieure, se sauraient justifier. Il s’engage à poursuivre
les auteurs de tels actes... Il inclut l’interdiction de la
torture dans la formation de son personnel civil, militaire,
médical, pénitenciaire, etc. » Le Canada est signataire de
cette convention. 

le peuple avec la torture en Afghanistan » ou
« La torture en Afghanistan par des Afghans on
s’en fout. »

Comme chrétiens habités par l’Esprit de Jésus
Christ nous avons doublement un devoir de
vigilance quand l’opinion publique s’attiédit, se
préoccupant davantage de la reprise de
l’économie et du magasinage de Noël.
Heureusement, une ONG œcuménique,
l’ACAT Canada (Montréal-1985 et Toronto-
2010), présente dans une trentaine de pays,
lutte contre la torture et la peine de mort
depuis 1973. Par la vigilance (information), la
prière et l’action au moyen de lettres de

protestation, de nombreux prisonniers sont libérés. En
général ces pays ont signé les conventions internationales
contre la torture mais ne les respectent pas. 

Si des jeunes militants de Greenpeace, fidèles à leurs
convictions, s’enchaînent aux machines des sables
bitumineux de l’Arthabaska et grimpent sur le parlement
à Ottawa au risque d’avoir un casier judiciaire, que feront
les chrétiens d’ici, disciples du « Jésus torturé sur une
croix » pour éradiquer cette plaie purulente qui défigure
l’humanité? 

Gérard Laverdure
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Le trépied de l’ACAT, 
c’est prier, informer et agir.

1. Voir le documentaire « Vous n’aimez pas la vérité » de Patricio
Henriquez et Luc Côté, construit autour de l’interrogatoire d’Omar
Khadr, en février 2002, par les Services de sécurité canadiens.

2. Voir SOAWatch, mouvement populaire américain, fondé par le
père Roy Bourgeoys, Maryknoll, en 1990, pour fermer l’école
américaine de torture. www.soaw.org 

3. Un monde tortionnaire : rapport 2010 (400 pages) de l’ACAT
France : www.acatfrance.fr 

4. www.acatcanada.org 

Pour devenir membre de l’ACAT, voir le formulaire
sur le site www.acatcanada.org ou faire parvenir un
chèque de 30 $, étudiants 10 $, à l’ordre de ACAT-
Canada, à ACAT-Canada, 15 rue de Castelnau Ouest,
Montréal, QC, H2R 2W3. 514 890-6169.

Un reçu pour fins d’impôt sera émis pour tout don.
N’oubliez pas vos noms et adresse postale et courriel.



ait peu connu dans le monde, des chrétiens souf-
frent encore aujourd’hui de violences physiques et
verbales, et sont emprisonnés ou assassinés. Dans

les dernières années, les actes de persécution ont augmenté.
Les chrétiens sont plus persécutés que n’importe quel
autre groupe religieux. Aussi existe-t-il des organismes pour
leur venir en aide. Le plus connu est l’AÉD : Aide à l’Église
en détresse. L’AÉD soutient les chrétiens en tous lieux où ils
souffrent de persécution, d’oppression ou manquent de
services pastoraux.

Fondée le jour de Noël 1947, l’AÉD est devenu une
importante œuvre de charité universelle reconnue par
l’Église catholique et approuvée comme une Œuvre
pontificale. Dans la seule année 2007, l’œuvre à répondu
à 5 096 demandes de la part d’évêques ou de supérieurs
religieux, dans 136 pays. En 2008, l’AÉD a publié un

rapport de 115 pages intitulé : « Persécutés et oubliés ».
Ce livre met l’accent sur près de 30 pays où des chrétiens
se voient privés de libertés que nous tenons pour acquises.
Voici la liste de ces pays : Algérie, Arabie Saoudite,
Bangladesh, Bélarus, Bosnie-Herzégovine, Chine, Corée
du Nord, Cuba, Égypte, Érythrée, Inde, Indonésie, Irak,
Iran, Israël et Palestine, Kazakhstan, Liban, Maldives,
Myanmar, Nigéria, Ouzbékistan, Pakistan, Russie, Soudan,
Sri Lanka, Turquie, Venezuela, Vietnam, Zimbabwe.

Basé sur une recherche exhaustive, ce livre dresse un
portrait détaillé des obstacles quotidiens vécus par des
chrétiens déterminés à rester fidèles à leur foi. Lecture
recommandée à tous ceux qui doutent encore de la
persécution des chrétiens. On peut le commander par
téléphone au 514 932-0552, ou encore par courriel, à
info@acn-aed-ca.org
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Pèlerins persécutés
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L’aide à l’Église en détresse

F

lusieurs personnes ont eu l’impression que la
chute du Mur de Berlin a marqué la fin de la
persécution et de la misère en Europe de l’Est.

Ce n’est malheureusement pas le cas. La sortie du
régime socialiste ne se fait pas sans peine, après tant
d’années d’isolement et beaucoup de retard technique.
En conséquence, les besoins de collaboration sont plus
grands que par le passé. Et je tiens à dire que la
planification du renouveau est bien faite et ne cherche
pas d’abord à reconstruire des monuments ni à refaire
une Église d’avant le Concile! 

J’aime ajouter un autre argument pour éveiller votre cœur
à l’appel des Églises martyres. C’est que la plupart d’entre
elles sont des églises de traditions orientales, surtout de
rite byzantin : Bulgares, Roumains, Hongrois, Ruthènes,
Slovaques, Italo-Albanais. À ce titre, elles conservent dans
l’Église des traditions d’une grande valeur, dont cette
immense portion de l’Église qu’est le rite latin a besoin
pour participer à toute la Bonne Nouvelle : gouvernement
synodal, résistance aux Églises nationales trop fermées et

trop soumises, trésors de prières de liturgie et de vie
mystique, arts religieux profondément spirituels et si
originaux, sacerdoce ouvert aux prêtres célibataires ou
mariés, développement ancien du diaconat, etc. Et surtout
témoignage de la foi dans la pauvreté et le courage, un
témoignage qui a finalement eu raison de toutes les
résistances. Nous avons eu la grâce comme chrétiens,
d’avoir plusieurs témoignages qui nous conservent la
mémoire de Jésus, les quatre évangiles en particulier; les
Église d’Orient jouent le même rôle, en nous empêchant
de niveler et de simplifier la marche à la suite de Jésus,
tout en demeurant une Église.

N’oublions pas non plus le défi que posent les autres
Églises orientales, séparées de l’unité depuis près de mil
ans (en 1054). Jean-Paul II avait rêvé d’un retour des
Églises orthodoxes à l’unité pour l’an 2000... Notre
témoignage de fraternité et d’entraide aux Églises
martyres avancera sans aucun doute sa réalisation. 

Julien Harvey, s.j. 
écrit en 1998, dans le bulletin : entraidefraternelle.com

L’aide aux Églises martyres

P
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ieu étant la Vie, Il pleure sûrement
abondamment quand la mort est au rendez-
vous. Des morts... il en existe de multiples. Une

de celle qui me touche profondément est celle de la mort
intérieure que l’on cherche à atténuer bien souvent par
une ou plusieurs dépendances. Les dégâts majeurs
provoqués par ces dépendances dans la société tant au
niveau social, familial, ou santé physique et psychique,
sont suffisants pour voir couler sur le visage de notre Dieu
de Miséricorde, de chaudes larmes... Nommer ces
dépendances serait trop long ici, on en connaît tous
plusieurs, et j’ai l’impression qu’il s’en crée toujours de
nouvelles, plus subtiles, plus dommageables, qui condui-
ront parfois la personne jusqu’à la mort physique... Un vrai
cercle infernal qui engendre une perte totale de liberté
intérieure et une sécheresse d’espérance! Ce sont ces vides
existentiels de plus en plus répandus dans notre société qui
viennent augmenter la problématique des dépendances.

Comprendre toute cette réalité n’est pas simple, par
contre pour m’être sorti personnellement d’une
dépendance à l’alcool avec la grâce de Dieu – en plus
d’avoir vécu dans une famille affligée par ce mal terrible –
je peux affirmer qu’au-delà de cette mort intérieure peut
jaillir la vie! Notre dignité humaine peut être retrouvée.
Mon cheminement en est un exemple; mais celui qui sera
décrit dans ce texte est celui d’un jeune que j’ai connu
dans mon bénévolat dans une maison de thérapie de
Montréal lorsque j’ai fait de l’animation spirituelle, il y a
quelques années. Je l’ai croisé récemment à l’Oratoire St-
Joseph. Afin de conserver son anonymat, disons qu’il se
prénomme Benoît. À lui la parole. 

Témoignage de Benoît

« Je vis heureux maintenant, après trois thérapies qui se
sont échelonnées sur 10 ans; soit de mes 22 à 32 ans.
Évidemment, cette alternance a été parsemée par de
sérieuses rechutes. Abstinent depuis maintenant 18 mois,
je pense bien que c’est la bonne fois, en ma 33e année!
Il me semble aussi, qu’avec la foi en Dieu, cela donne
une forme de réconfort. Je suis descendu dans des bas

fonds terribles qui auraient bien pu me faire connaître
une mort réelle. Je suis un ressuscité, mon Dieu d’amour
m’a donné la grâce entre autres, de me permettre de
faire et de compléter ma dernière thérapie. Celle-ci était
basée sur le modèle des Douze étapes des Alcooliques
Anonymes. Ce mouvement a fêté en 2010 son 75e

anniversaire. Une démarche qui a fait ses preuves en
prônant l’abstinence totale de la substance à problème.
Le gros plus, c’est que la démarche est ouverte sur la
spiritualité. Un mal de l’âme guéri par une démarche de
spiritualité, pas bête quand même! Et ça sort de la mort
des milliers de personnes de différentes dépendances. 

« Ma dépendance a débuté jeune avec la marijuana,
pour se poursuivre avec l’alcool et finalement pour
terminer avec l’injection de drogues dures. J’ai malheu-
reusement connu à travers ces expériences, la prosti-
tution pour pouvoir satisfaire à ces dépendances. Ma vie
avait perdu sa dignité humaine. Chaque jour, je ne
cessais de fuir la réalité et d’esquiver les problèmes, me
grisant de plaisirs futiles et me précipitant dans ces enfers,
tête première. Tombant toujours plus bas, je perdais
totalement confiance en moi et dans les autres et mon

Jeunes pèlerins
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Dieu pleure les dépendances

Photo : bloguenaute.fr

« ... Dieu n’a pas fait la mort et il ne prend pas plaisir à voir périr des êtres vivants. » (Sagesse 1, 13)

D

Ma vie a perdu sa dignité humaine



en croix avait traversé une souffrance humaine plus forte
que la mienne! Et le Père l’a ressuscité! Mon humanité
personnelle se retrouvait tellement dans ce Dieu concret-
là! Il est maintenant et à jamais mon Dieu d’amour!

« Les ateliers de la thérapie m’aidaient à faire tomber les
masques comme les feuilles en automne et ce n’était pas
facile, mais la méthode des AA m’a appris que les
difficultés, je devais les surpasser avec maturité et force,
sans les fuir. La confiance ne m’a jamais manqué parce que
j’ai été entouré de vrais amis et de thérapeutes dévoués.
Mon goût de prier y a sûrement été pour quelque chose.
Ma conscience me parlait et je commençais à accueillir
mes défauts et mes misères. J’ai eu du mal à m’accepter
physiquement car mes dépendances ont magané ma
santé : j’ai été jusqu’à contracté le VIH, mais grâce à Dieu,
aujourd’hui, cela ne me préoccupe plus. 

Venez à moi vous tous qui êtes fatigués de porter un
lourd fardeau et je vous donnerai le repos. Prenez
sur vous mon joug et laissez-moi vous instruire, car
je suis doux et humble de cœur, et vous trouverez le
repos pour vous-mêmes. (Mt 11, 28-29)

« Encore maintenant, Jésus est présent en mettant
toujours quelqu’un près de moi, quand j’en ai le plus
besoin. Dans mon chemin, il m’arrive des faits qui ne me
permettent pas de douter de l’action bienveillante de
Dieu. Par exemple, un après-midi, je priais à l’Oratoire St-
Joseph et un ancien bénévole de la maison de thérapie
s’approchait de moi et nous échangions sur nos
cheminements. Il me demandait alors d’écrire ce texte
pour une revue chrétienne. Sans tarder j’ai accepté et j’y
ai vu une tendresse du Seigneur à mon égard...
L’expérience de mettre un bout de ma vie dans cet article
est très touchant et cela me motive à poursuivre sur la voie
du relèvement. Je ressens Dieu proche de moi et je sais
que je ne le remercierai jamais suffisamment. J’ai aussi la
force intérieure pour remettre aux autres ce que j’ai reçu
en m’impliquant dans un groupe de ma fraternité
anonyme. Ça fait partie de notre 12e étape et cela me fait
penser au Jeudi saint avec le lavement des pieds et le
message fort du Christ de s’entraider. »

Témoignage recueilli par R. S. (Montréal)

profond désarroi me rendait incapable de donner un sens
à ma vie. Je n’étais plus capable de fonctionner en
consommant, ni de cesser ces dépendances. Souvent, en
y pensant maintenant, surtout dans la prière (11e étape),
mon cœur s’ouvre de façon transformée. La vérité fait
son chemin en moi et ainsi tous les moments les plus
difficiles, profonds, beaux, les moments qui m’ont
changé et qui changent ma vie, émergent parce que tous
les jours je me sens cheminer avec la grâce de Dieu et
mes contacts avec les autres.

« En thérapie, j’ai fait des découvertes : méchanceté,
colère, orgueil, ressentiments, rancune prononcée envers
beaucoup de personnes, et infligé d’un mal de vivre
virulent probablement causé par beaucoup de mal fait et
reçu. Ma démarche de 4e et 5e étape avec un prêtre au
grand cœur (un père du Sacré-Cœur d’ailleurs), où j’ai pu
un jour, dans ma thérapie faire une confession générale de
ma vie a fait fondre les duretés de mon cœur quand je lui
ai raconté toute mon histoire. Je pleurais comme un enfant
et je me sentais libéré aussi de toutes mes fautes, quelle
sensation indescriptible! Il a fait une courte célébration et
une belle prière de libération pour conclure! C’est le plus
grand souvenir de ma dernière thérapie.
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Tous les jours, je me sens cheminer
avec la grâce de Dieu et 
mes contacts avec les autres.

« Dans le centre de thérapie, on y trouvait un petit
oratoire et je m’y suis mis à genoux après ma démarche
de 5e étape, j’ai levé les yeux et je me suis demandé :
"Mais qui suis-je?" et je pleurais parce que je ne savais
plus qui j’étais. Désemparé comme jamais, je me sentais
petit, faible, sans défense, fragile et plein de peurs. Ce fut
une expérience spirituelle que j’ai ressentie. J’ai perçu
une Présence aimante et une intuition d’espérance :
"Voilà ton relèvement ne le prends pas seulement sur tes
épaules à toi, Je serai là avec toi tous les jours de ton
cheminement!"  J’ai à ce moment-là eu envie de changer
ma vie et d’approfondir ma foi en Jésus. Car dans
l’approche des Douze étapes, on n’impose aucun Dieu,
c’est au choix de chacun. Mon choix était clair, ce Jésus



s’est manifestée par la grande solidarité qui s’est établie
entre les survivants. La vie reste un don de Dieu grâce à
son souffle qui habite en nous.

Notre foi est éprouvée devant tant de douleurs et de
misères. Bien avant le tremblement de terre, la
population vivait déjà une grande précarité. En plus de
perdre des biens, beaucoup de citoyens ont perdu leurs
repères sociaux. La souffrance n’a été que plus aigüe à
cause du sentiment de solitude surtout dans les cas de
perte d’un être cher. Devant tant de calamités, on se
demande comment la population a pu survivre. Les
cantiques de louange ne faiblissent pas; ces citoyens sont
infatigables; ils font monter pieusement leurs suppli-
cations, versent leurs larmes sans cesse et demandent
pardon pour leurs péchés et ceux des autres. Face à tant
de piété et de ferveur, notre seul devoir consiste à
témoigner à notre tour, de notre foi, dans toutes les
circonstances de notre vie.
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Dieu fait signe dans le malheur
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es catastrophes naturelles ont causé des dégâts
considérables à tous niveaux. Les institutions
internationales évaluent les dommages à des

milliards de dollars. Même si les moyens modernes
permettent d’expliquer les destructions matérielles, les
pertes en vies humaines continuent de provoquer des
interrogations qui ne laissent pas indifférents les chrétiens.
Quand le séisme du 12 janvier 2010 a frappé Haïti,
personne n’aurait pensé qu’un nombre effroyable de
citoyens venaient de perdre la vie en même temps. La
situation a été vécue différemment selon que l’on était ou
non dans le voisinage d’un grand bâtiment résidentiel
effondré. L’un des points communs était les cris et les
supplications par ces femmes et ces hommes désorientés,
les mains levées vers le ciel. D’où venait cette ferveur
soudaine? Faut-il parler de foi? Est-ce que tous ces gens
étaient en relation continuelle avec Dieu? Si je ferme les
yeux, je me rappelle très bien qu’on se croyait partie
prenante d’une grande chorale en plein air. La brise
portait au loin les airs d’un quartier, lequel reprenait à son
tour les cantiques qui lui parvenaient d’un autre. Bien des
compatriotes ont commencé à demander pardon pour
leurs péchés et ceux des autres pour mettre fin à ce
châtiment – croyait-on – qui ne semblait pas vouloir
s’arrêter. Pourtant, Dieu est Amour et sa miséricorde se
renouvelle d’âge en âge... Malgré les pertes matérielles,
chacun sentit la nécessité de renouveler sa promesse de
foi devant tous et de s’engager à renforcer sa relation avec
le Seigneur : voilà le point positif de cette catastrophe.

Face à un événement de cette ampleur, aucune
préparation humaine ne pouvait permettre de passer au
travers. La foi vacille autant qu’elle se raffermit. Nous
nous demandions pourquoi tant de pertes et quels
étaient les critères pour « prendre la vie de l’un et laisser
celle de l’autre », comme dit l’Évangile. Les histoires des
rescapés sont toutes plus miraculeuses les unes que les
autres. Ainsi, l’appel d’un ami, le retard d’un taxi ou d’un
bus, la visite d’un collègue à la maison, le renvoi d’un
cours à l’université et tant d’autres imprévus ont
contribué à faire de vous un miraculé ou une victime. Il
convient de signaler combien la bienveillance de Dieu

L
NDLR. Un jeune Haïtien nous partage sa réflexion suite au désastre de son pays, il y a un an déjà.

Photo : http://arhmarseille.wordpress.com
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Parmi les séquelles du désastre, l’impact humain est
d’une envergure bien supérieure à la perte des biens
matériels. Ceux qui s’en sortent ont pu y arriver grâce à
leur cheminement vers une réconciliation avec eux-
mêmes, avec leur prochain et avec Dieu. C’est seulement
ainsi que nous pouvons arriver à sauver notre être
intérieur. Malgré les difficultés rencontrées, il faut avoir le
courage de se lever, regarder vers l’avenir, et rester fidèle
à la Parole de Dieu qui nourrit notre âme et guide nos pas
vers sa Lumière. Rester en présence de Dieu nous met en
condition de recevoir une dose supplémentaire de foi qui
nous est nécessaire pour affronter les nouveaux défis.

Vivre une expérience de vie jonchée de calamités et de
misère nous livre à des forces qui nous poussent parfois
au désespoir. Nous perdons alors les bonnes habitudes
d’une relation centrée sur Dieu, respectueuse de notre
corps et du prochain et nous cédons le pas à de
mauvaises habitudes qui nous entraînent loin du
Seigneur. Pourtant, Dieu reste fidèle et continue de
« faire concourir toutes choses à notre bien » (saint Paul).
Le chemin de la guérison émotionnelle est aussi celui de
la délivrance. On y arrive en se laissant pénétrer par la
Parole et en sachant reconnaître les bienfaits de Dieu au
fil des jours. Dieu est bon! Il sait nous montrer comment
nous débrouiller dans les moments les plus pénibles et
nous guider sur le bon chemin, tout en nous laissant
libres face à nos responsabilités envers nous-mêmes,

notre prochain et la communauté. La prière est notre
force et nous y puisons l’énergie nécessaire pour
remonter la pente et renouveler notre expérience avec
Dieu chaque fois que nous en avons besoin.

Au-delà de toutes les prières que nous faisons au milieu
des désastres naturels ou au fond de nos gouffres, notre foi
nous enseigne que nous devons aussi prier Dieu de nous
apprendre à Lui ouvrir nos cœurs pour découvrir ce qu’Il
veut. Nous sommes convaincus que l’amour de Dieu se
manifeste chaque jour pour chacun de ses enfants, malgré
la recrudescence des destructions massives. Si nous en
prenons conscience, nous pourrons exercer notre foi un
peu plus chaque jour pour accéder à une vie meilleure.
En effet, la foi en Dieu stimule notre espérance de vie.
« Seigneur, ton amour est sur nous comme notre espoir est
en Toi », dit le Psaume, nous voudrions tant reconnaître la
main que Tu nous tends dans le malheur!

Yves-Laurent Régis
Outaouais
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Solution de la phrase cachée :
Aimez vos ennemis et priez pour ceux qui vous

persécutent, afin d’être vraiment les fils 
de votre Père qui est aux cieux. (Mt5, 44)

La sécheresse a toujours été cause de graves périodes de famine qui ont affligé la population
de Fort Dauphin (ou Tolagnaro, en langue malgache). La population de Tolagnaro vit
actuellement une période de grande difficulté alimentaire. Cette région, la moins
développée du pays, est abandonnée par le gouvernement. Attendu qu’il s’agit d’une zone
rocheuse où il ne pleut pas pendant une bonne partie de l’année, la vie est très dure. Les
files de gens abandonnant les zones dévastées pour se diriger vers la ville de Tolagnaro sont
fréquents parce que pour eux, « il est préférable d’y mourir de faim plutôt que de mourir de
soif chez eux ». (Agence Fides)

Madagascar, là où l’on meurt de soif



Halte-détente
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Ce nouveau jeu est composé de deux blocs. 

Dans la partie supérieure, vous avez des lettres
mélangées distribuées par colonne. Toutes les lettres
de la première colonne doivent trouver leur place
dans la même colonne en-dessous. Et toutes les
lettres de la deuxième colonne doivent se placer
dans la deuxième colonne du bas, ainsi de suite.
Jusqu’à trouver la phrase cachée, qui est en lien
avec notre dossier.

Un mot peut être coupé en deux s’il arrive en bout
de ligne, et continué sur la ligne suivante. 

Vous trouverez la réponse dans une autre page de
la revue.

Phrase cachée
par Engagoel

Le Mur des Lamentations
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Une journaliste de CNN, pensant tenir un scoop,
se rend au Mur des Lamentations à Jérusalem. Elle
surveille un vieil homme marchant vers le mur.
Après trois quarts d’heure de prière, elle
s’approche pour l’interviewer :

– Excusez-moi, monsieur, je suis Rebecca Smith
de CNN. Quel est votre nom?

– Moshe Aknoun.

– Depuis combien de temps venez-vous prier ici?

– Plus de 50 ans...

– 50 ans!!! Mais c’est incroyable! Et pour quoi
priez-vous?

– Je prie pour la paix entre les chrétiens, les juifs
et les musulmans. Je prie pour la fin de toutes les
guerres. Je prie pour que nos enfants grandissent
en sécurité et deviennent des adultes respon-
sables, qui aiment leur prochain...

– Et que ressentez-vous après 50 ans de prières?

– J’ai l’impression d’avoir parlé à un mur!

Un garçon récolte de si mauvaises notes en
mathématiques que ses parents décident de le
retirer de l’école secondaire officielle pour l’inscrire
dans une école catholique réputée. Sur son
premier bulletin, ils découvrent, stupéfaits et
heureux, que leur fils a récolté des notes presque
parfaites dans toutes les matières. Ils l’interrogent
et le garçon de répondre : « Ben, quand je suis
arrivé à la chapelle et que j’ai vu ce pauvre homme
sur une croix, alors j’ai compris immédiatement
que ces profs-là ne rigolaient pas! »



CONTACTEZ-NOUS POUR RECEVOIR NOTRE DOCUMENTATION GRATUITE !

     (sans frais)

 

Ouvrez vos YEUX, votre CŒUR et votre ESPRIT... 
sur de nouveaux horizons du monde et de votre monde intérieur.

COMPOSTELLE : ESPAGNE
« Marcher avec son Dieu »

29 avril au 21 mai 2011  
2 au 24 septembre 2011

TURQUIE
« Sur les pas des premiers chrétiens »

3 au 17 juin 2011

CRACOVIE, POLOGNE
Congrès Apostolique Mondial  

sur la Miséricorde de Dieu

29 septembre au 11 octobre 2011

TERRE SAINTE
« Viens et suis-moi »

24 octobre au 5 novembre 2011

ROME, ITALIE

Béatification de Jean Paul II
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Détenteur d’un permis du Québec
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